Délices de
la  Medsci-
e,

28 La Clsf ds Cabinet

a trouvé des reftes de filers noircis, mais confer-
vant encore quelque confiftance; pen d’hommes
appatemment périrent fous ces ruines, car on y
srouve taremene des {quelettes. Un qui fe ren-
contia, il y a quelques années, tenoit en {a main
unc bourfe pleine de médaiiles; mais le fquelette
méme s'en alioit en pilces quand on vouloir y
toucher. Ce qui fir que les habitans évirerent,
pout la plipair la caraftrophe qui abima leur
Ville, fur fans doure le foin guwon prend tou-
jours de {e tetirer, lorfque les fureurs du Vefuye
s'annoncent par quelques éclats. Bn ces occa-
{ions on exécure, non en danfant, mais en cou-
rant de toures fes forces, ce que dir Horace quels
que past:

Alterno tervam quatinnt pede, dum graves Cy-

clopum
Vaulcanus ardens urit efficinas.

1. Le Sr. Eftersrd de la Neuville, Autcur
des Délices de ln Medecine ou de la Médecine des
Dames , n'ayant, dit-il, plt obrenir du Sr. Lefure,
Libraire a Nancy, ladiligence néceflaire pour con-
tenter le public, qm demandoit avec cmprc[fc-
ment des Exzemplaires dz fon Livre, & cela 2
canfe de quslgves ouvrages dont ce Libraires’eft
charg?, ila revivd de lal foa manulerdr, &
Fa taic daprimer & Tont-a- Moaffom chez
Frargois Thouvenin, Tmprimeur de cetre Ville.
Ce tétard a donné 1¢ vems a PAutenr de corrigcr
fon ouvrage, de Vangmenter, de le folimettre 2 a
la cenfore de 11 Freulté de Médecine de Pons-4-
Mouflon, & d&’2jourct a la fin les Certificats qu'il
a tués d’'un grand nombre de perfonnes nota-
tables , qui ont faic ufage trés-avantageufement
de ces remddss, dont la vertu, malgré Jes fa-

veu:s




